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RETRAIT de l'accord avecl'Iran, déménagement del'ambassade américaine àJérusulam – auxquels onpeut ajouter l'annonce (quia surpris ses alliés) du re-trait des troupes améri-caines de Syrie (lireci-dessous) : le présidentDonald Trump a continuéd'agir au nom de ce qu'ilconsidère comme les inté-rêts de son pays, fidèle auslogan "America first" etsoucieux de contenter sabase électorale.Ainsi, le 8 mai, il annoncele retrait des Etats-Unis del'accord nucléaire signé en2015 entre l'Iran et lesgrandes puissances, pourempêcher Téhéran de se

doter de l'arme atomique,et le rétablissement dessanctions contre ce pays etles entreprises ayant desliens avec lui.Le président américain re-proche à l'accord d'êtretrop laxiste sur le volet nu-cléaire, et de ne pas englo-ber les missiles balistiquesde Téhéran, ni ses inter-ventions directes ou indi-rectes dans plusieursconflits régionaux, commeen Syrie ou au Yémen.
Le 5 novembre, après unepremière série de sanc-tions économiques en août,Washington rétablit desmesures punitives contreles secteurs pétrolier et fi-nancier iraniens, vitauxpour le pays.
Le 14 mai, l'inaugurationde l'ambassade américaineà Jérusalem, qui entérine lareconnaissance par les

Etats-Unis de la villecomme capitale d'Israël, setraduit par un bain de sangdans la bande de Gaza : unesoixantaine de Palestinienssont tués par des tirs israé-liens.
Les tensions sont exacer-bées depuis le début, le 30mars, de "la grande marche
du retour", caractérisée pardes manifestations de Ga-zaouis le long de la fron-tière avec Israël.

----------------------------------
• Poussée démocrate au
Congrès. Faut-il voir unlien avec le mode de gou-vernance du présidentaméricain ? Toujours est-ilque le 6 novembre, lesélections de mi-mandatfont basculer la Chambredes représentants dans lecamp démocrate, mais ren-forcent la majorité républi-caine au Sénat. A noter quela fin de campagne a étéendeuillée par la pire at-taque antisémite de l'his-toire du pays (onze mortsdans une synagogue dePittsburgh) et secouée parl'envoi de colis piégés à dehautes personnalités dé-mocrates. Elle a été aussimarquée par des imagesde milliers de migrantsmarchant depuis le Hondu-ras vers la frontièremexico-américaine.

Trump champion de l'unilatéralisme 
Etats-Unis

M. A. (Source AFP)
Libreville/Gabon

Le président Donald Trump : des décisions avant tout au
nom de ce qu'il considère comme les intérêts américains.
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LE 17 novembre, les "gi-
lets jaunes", qui tirent leurnom du gilet fluorescentque doit posséder chaqueautomobiliste, lancent leurpremière journée de mobi-lisation contre une hausseprévue des prix du carbu-rant et la baisse du pouvoird'achat.

Pendant plusieurs se-maines, les manifestantsorganisent des blocages de routes sur tout le terri-toire. Le mouvement estmarqué par des violences,voire des scènes de guérillaurbaine à Paris et dans plu-sieurs grandes villes.Après avoir annulé lahausse sur les carburants,le président EmmanuelMacron – qui en paie leprix fort en termes de po-pularité – annonce le 10
décembre plusieurs me-sures sociales pour tenterd'apaiser la colère.

La crise des "gilets jaunes" 
France

M. A. (Source AFP)
Libreville/Gabon

LE 4 mars, l'ex-agent dou-ble russe Sergueï Skripal etsa fille Ioulia sont retrou-vés inconscients à Salis-bury (sud de l'Angleterre),empoisonnés par un agentinnervant hautementtoxique, le Novitchok. Ilssont hospitalisés dans unétat critique pendant plu-

sieurs semaines.Londres met en cause lesservices de renseignementmilitaire russes, le GRU, etlance un mandat d'arrêteuropéen contre deuxRusses soupçonnés d'avoirperpétré l'attaque. La Rus-

sie dément toute implica-tion.L'affaire provoque unegrave crise diplomatiqueentre Moscou et les Occi-dentaux, et aboutit à unevague d'expulsions réci-proques de diplomatesainsi qu'à de nouvellessanctions contre la Russie.
En juin, deux autres per-sonnes sont contaminéesau Novitchok et hospitali-sées à Salisbury. L'uned'elles décède.

L'affaire Skripal... empoisonne les relations entre Londres et Moscou
Grande-Bretagne-Russie

M. A. (Source AFP)
Libreville/Gabon

Les deux "espions
russes" soupçonnés
d'avoir perpétré l'at-

taque contre l'ex-
agent double Sergueï

Skripal et sa fille.
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La crise des "gilets
jaunes" a parfois
donné lieu à des

scènes de guérilla ur-
baine.
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LE 14 avril, l'armée an-nonce la reconquête desterritoires rebelles dans laGhouta orientale, auxportes de Damas, au termede deux mois d'un délugede feu (plus de 1 700morts) et d'accords d'éva-cuation imposés aux insur-gés.L'annonce intervient lejour de frappes militairesmenées par les Etats-Unis,

la France et le Royaume-Uni, en représailles à uneattaque chimique à Douma,dont les Occidentaux accu-sent le pouvoir, qui nie.Depuis, le régime de Ba-char al-Assad, puissam-ment soutenu par laRussie, a enchaîné les vic-toires militaires contre re-belles et jihadistes,contrôlant désormais deuxtiers du territoire. Mais laSyrie, ravagée depuis 2011par une guerre complexe(plus de 360 000 morts etdes millions de déplacés etréfugiés), est en ruines et

reste un pays morcelé.
Le 19 décembre, le prési-dent Donald Trump or-donne le retrait desquelque 2 000 militairesaméricains stationnés dansle nord-est de la Syrie oùils luttent contre les jiha-distes du groupe Etat isla-mique (EI) aux côtés d'unecoalition kurdo-arabe.L'annonce, qui intervientalors qu'Ankara menace delancer une offensive contreles forces kurdes, entraînela démission du ministreaméricain de la DéfenseJim Mattis.

Assad a gagné mais le pays resté morcelé
Syrie

M. A. (Source AFP)
Libreville/Gabon

Malgré la victoire de Bachar al-Assad, la Syrie est en
ruines.
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• Brésil. Bolsonaro ou
l'extrême droite à la tête
du pays

Après 20 ans d'un pouvoirde gauche vaincu par lesscandales, le Brésil s'estchoisi le 28 octobre unnouveau président pourles quatre prochaines an-nées : Jair Bolsonaro, 63ans. Un ex-parachutiste del'armée très à droite del'échiquier, au discours sé-curitaire affirmé, émailléde dérapages racistes, mi-sogynes et homophobes.
• Etats-Unis-Corée du
Nord. Trump-Kim : la
rencontre
Le 12 juin, Donald Trumpet Kim Jong Un se rencon-trent lors d'un sommet àSingapour et signent undocument dans lequel ledirigeant nord-coréens'engage sur une "dénu-
cléarisation complète de la
péninsule coréenne".
• Italie. Les populistes au
pouvoir
Le 1er juin, le nouveau

chef du gouvernement ita-lien, Giuseppe Conte, prêteserment, ainsi que sesdeux vice-Premiers minis-tres, Luigi Di Maio du Mou-vement 5 Etoiles (M5Santisystème) et MatteoSalvini (photo) de la Ligue(extrême droite), ministrede l'Intérieur.• Royaume-Uni. L'UE et
Londres scellent l'ac-
cord de divorce
Le 25 novembre, l'Unioneuropéenne et leRoyaume-Uni scellent unaccord de divorce histo-rique, après 17 moisd'âpres négociations. Mais
le 10 décembre, la Pre-mière ministre TheresaMay annonce le report duvote sur l'accord prévu lelendemain au Parlement,en raison des profondesdivisions des parlemen-taires et par crainte d'uneprobable défaite. Le 12
décembre, elle réchappeà un vote de défiance orga-nisé par son propre particonservateur.
• Thaïlande. Les "enfants
de la grotte"
Le 10 juillet, les derniersdes 13 membres d'uneéquipe de football junior,piégés pendant 17 joursdans une grotte inondéeen Thaïlande, sont évacuéslors d'une opération de se-cours internationale, ex-trêmement compliquée etqui coûte la vie à un sau-veteur thaïlandais, sousles objectifs des médias dumonde entier.

A travers le monde
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